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Fraserville, 13 Juin 1877.
il'

Monsieur le Curé,

Je suis informé par le Conseil d'Agriculture du Ca-
nada que la mouche à patate, appelée la * Punaise du
Colorado," a déjà fait son apparition dans quelques
paroisses du diocèse, et qu'^^'-n met en grand danger la
récolte de ce tubercule. Les hommes expérimentés,
qui composent le Conseil, suggèrent aux cultivateurs de
se mettre à l'œuvre sans délai, pour détruire la mouche
partout où ellf se trouve. Cet insecte, qui est de la
grosseur d'une fève, est de couleur jaune et rayé de
noir, et ses œufs ressemblent à du frai de poisson. Il
dépose ses œufs sur la plante et il en sort des vers qui
se nourrissent immédiatement à même la patate. Il
importe donc que chaque cultivateur visite soigneuse-
ment ses champs, et qu'il s'aide de tous les membres
disponibles de sa famille, pour iàire la guerre à l'insecte
et à ses œufs, en les jetant au feu.

Le vert de Paris est recommandé comme poison, pour
détruire la mouche ; mais l'emploi en est dangereux,
et je n'oserais le suggérer. Un moyen de destruction,
qui parait avoir eu d'heureux résultats, est de semer du
sarrasin parmi les patates ; on peut d'autant mieux en
faire usage qu'il n'offre aucun danger.

L'insecte dont il s'agit, dit le Conseil, exerce ses ra-
vages très-sérieusement les deux ou trois ans qui suivent
son apparition, et ensuite il commence à disparaître.


